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UN backs military action against DR Congo rebels  

Source: AFP World News 

United Nations, United States, 26 August, 2014 - The UN Security Council on Tuesday backed 

joint military action by the UN force in the Democratic Republic of Congo and government troops 

against former Hutu rebels who refuse to surrender.  

In a unanimous statement, the 14-member council said flushing out the FDLR, a Rwandan Hutu 

militia that includes perpetrators of the 1994 genocide of Tutsis, was a "top priority in bringing 

stability" to the region.  

The council "encouraged the DRC government, in coordination with MONUSCO, to actively 

pursue military action against those leaders and members of the FDLR who do not engage in a 

demobilization process or who continue to carry out human rights abuses."  

The 20,000-strong UN force known as MONUSCO has been operating in the DR Congo for 20 

years.  

FDLR factions were last month given a six-month deadline to disarm, but UN officials have 

accused rebel leaders of stalling.  

Only 200 fighters have agreed to lay down their arms out of 1,500 combatants, according to UN 

officials.  

UN mission chief Martin Kobler had asked the council earlier this month for approval of joint 

military operations against FDLR factions that are not willing to disarm.  

http://www.google.com/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&docid=3pEfmyY71FIyYM&tbnid=e638LuRIHhR83M:&ved=0CAUQjRw&url=http://epp.eurostat.ec.europa.eu/portal/page/portal/pgp_ess/partners/international_organisations/unece&ei=F6WhU8SAFdLn7Ab-iIGQBQ&bvm=bv.69137298,d.d2k&psig=AFQjCNHFnUcFhxhfgiXeXkvlpCpqgT_LzA&ust=1403187328107711


Disclaimer:  

This media monitoring is sent to you only for your information. The inclusion of the attached news items is not an endorsement of the Office of the Special Envoy of 

the Secretary-General for the Great Lakes Region in Africa or that of the United Nations Organization. Further use or distribution of this media monitoring must be 

guided by this principle. 

 

2 United Nations Office in Nairobi – P.O. Box 48246, Nairobi, KENYA 
Email: tourep@un.org – Intermission: 197 6324 – Mobile: +254 715 703 417 

 

The council expressed concern that the militia is continuing to recruit combatants, including 

children, and "stressed the importance of disarming and ending the threat caused by this illegal 

armed group."  

Disarming the FDLR took on added urgency following the defeat of the mainly Tutsi M23 rebels 

in the eastern DR Congo late last year.  

UN officials see the recent disarming of rebel groups as crucial progress after two decades of 

conflict in the eastern DR Congo, many of which have spilled over the Rwandan genocide and 

are fueled by the lucrative trade in minerals.  

The statement from the UN Security Council followed a visit last week to the region by Said Djinnit, 

the Algerian diplomat recently named to replace Mary Robinson as special envoy to the Great 

Lakes. 

 

RDC : le Conseil de sécurité juge prioritaire de neutraliser les rebelles des FDLR 

Source : ONU 

26 août 2014 - Le Conseil de sécurité a estimé mardi que la neutralisation rapide des rebelles 

des Forces démocratiques de libération du Rwanda (FDLR) qui sévissent dans l'Est de la 

République démocratique du Congo (RDC) était une priorité pour stabiliser ce pays et la région 

des Grands Lacs. 

Dans une déclaration à la presse, les membres du Conseil saluent les progrès réalisés contre les 

groupes armés en RDC, notamment la défaite militaire du M23 et l'affaiblissement important des 

ADF-NALU, mais regrettent qu'aucun progrès significatif n'ait été réalisé pour arriver à la 

neutralisation des FDLR. 

« Les membres du Conseil de sécurité ont réaffirmé leur soutien à la neutralisation rapide des 

FDLR qui est une priorité pour apporter la stabilité en RDC et dans la région des Grands Lacs », 

souligne le communiqué de presse, qui rappelle que les dirigeants et membres des FDLR 

faisaient partie de ceux qui ont perpétré le génocide de 1994 au Rwanda. 

Le Conseil de sécurité a exprimé son inquiétude concernant la menace que continuent de 

représenter les FDLR, notamment les informations faisant état de nouvelles violations des droits 

de l'homme par des membres de ce groupe armé. 

Les membres du Conseil ont noté les efforts diplomatiques actuels par la Conférence 

internationale sur la région des Grands Lacs (CIRGL) et la Communauté de développement de 

l'Afrique australe (SADC) pour harmoniser les approches concernant la neutralisation et le 

désarmement sans conditions des FDLR. Selon le Conseil, il faudrait que « le processus de 

désarmement soit conclu rapidement. » 
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En attendant, les membres du Conseil ont encouragé le gouvernement de la RDC, en 

coordination avec la Mission des Nations Unies en RDC (MONUSCO) « à poursuivre activement 

les opérations militaires contre les dirigeants et les membres des FDLR qui ne participent pas au 

processus de démobilisation et qui continuent à commettre des violations des droits de l'homme». 

 

Burundi : report de l'enrôlement des électeurs pour attendre l'étalissement des 

commissions électorales 
 

Source: Agence de presse Xinhua 

27 août 2014 - L'enrôlement des électeurs pour les élections burundaises de 2015, initialement 

annoncé pour le 22 septembre 2014, est repoussé à plus tard pour attendre la mise en place 

des Commissions électorales provinciales indépendantes (CEPI) et des Commissions 

électorales communales indépendantes (CECI), a annoncé mardi le président de la Commission 

électorale nationale indépendante (CENI), Pierre-Claver Ndayicariye. 

"Tenant compte de l'article 91 point de la constitution du Burundi, la CENI avait envisagé des 

arrangements techniques lui permettant d'enrôler les électeurs avant la mise en place des CEPI 

et des CECI. Cette option a cependant suscité des inquiétudes de la part de certaines parties 

prenantes au processus électoral", a- t-il affirmé au cours d'une cérémonie de présentation du 

répertoire national des centres d'inscription. 

La CENI, a-t-il ajouté, s'engage à entreprendre avec les différentes parties prenantes dans la 

mise en place des CEPI et des CECI. Il a profité de cette opportunité pour présenter le répertoire 

national des centres d'inscription pour l'enrôlement des électeurs pour les élections de 2015. 

 

 

RDC : Des manœuvres militaires d’ici la fin de l’année 
 

Source : Kongo Times 

25 août 2014 - Les Forces armées de la République démocratique du Congo (FARDC) feront 

des manœuvres militaires d’ici la fin de l’année 2014.  Selon un haut officier des FARDC qui a 

donné cette information, ces manœuvres militaires qui se feront dans l’Est du pays et la base de 

Kitona s’inscrivent dans le cadre de renforcement des capacités des FARDC et de la réforme de 

l’armée et de service de sécurité. 

Cependant à la lumière des préparatifs de ses manœuvres militaires, beaucoup d’observateurs 

révisent leurs calculs. Surtout ceux qui disaient que durant longtemps, les autorités congolaises 

n’accordaient vraiment pas d’importance à la formation d’une vraie armée congolaise 

restructurée, républicaine et intégrée. Aujourd’hui, avec sa dimension géographique continentale, 

la République démocratique du Congo ne pourrait vivre en paix et se développer de façon 

http://www.un.org/fr/peacekeeping/missions/monusco/
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harmonieuse sans une armée capable des sécuriser la population et leurs biens et aussi de 

défendre l’intégrité territoriale. 

Un grand écrivain africain disait d’ailleurs qu’on ne peut pas avoir un grand pays sans une grande 

armée.  Les Forces armées ne peuvent donc qu’être l’épine dorsale de la République 

démocratique du Congo, pays qui dispose d’immenses ressources naturelles capables d’attirer 

des convoitises. 

En savoir plus>> 

 

MSF can only offer limited help in Congo Ebola outbreak  

Source: Reuters World Service  

Reporting by Media Coulibaly and Emma Farge; Editing by Daniel Flynn 

Kinshasa/Dakar, 26 August - Medicins Sans Frontieres (MSF), the leading organisation in 

fighting Ebola, said on Tuesday it could provide only limited support to tackle a new outbreak in 

Democratic Republic of Congo as it was already overstretched by the worst ever epidemic.  

Congo declared an Ebola outbreak on Sunday and announced plans to quarantine the area 

around the town of Djera where a high number of suspected cases has been reported. It is 

Congo's seventh outbreak since the deadly hemorrhagic fever was discovered in 1976 in the 

same isolated northwestern jungle province, Equateur.  

MSF said that four of its samples had tested positive for the virus, without specifying whether 

these were in addition to two cases already confirmed by the government at the weekend.  

"Usually, we would be able to mobilise specialist hemorrhagic fever teams, but we are currently 

responding to a massive epidemic in West Africa," said Jeroen Beijnberger, MSF medical 

coordinator in Congo.  

"This is limiting our capacity to respond to the epidemic in Equateur Province."  

The charity will nevertheless send doctors, nurses and logistics experts to the region and will work 

with the government to open an Ebola case management centre in Lokolia.  

MSF said that the timing of the Congo outbreak was likely an "unfortunate coincidence", although 

it did not entirely discount a link with the outbreak currently raging in West Africa that has already 

killed at least 1,427 people.  

http://afrique.kongotimes.info/rdc/armee-police/8056-rdc-manoeuvres-militaires-ici-fin-annee-pour-renforcer-capacites-unites-fardc-2014.html
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Congo's Health Minister Felix Kabange Numbi said on Sunday that the outbreak in Equateur was 

a different strain of the virus from the deadly Zaire version detected in Sierra Leone, Liberia, 

Guinea and Nigeria.  

The World Health Organization, which also plans to send protective equipment to protect medical 

staff from the highly contagious virus, initially said that an outbreak of hemorrhagic gastroenteritis 

had killed at least 70 people.  

A WHO spokesman said on Monday that several illnesses are thought to exist in the area 

including malaria, and shigellosis, an intestinal disease.  

 

Rwanda: World Bank Praises Rwanda on Girls 
 

Source: The Independent (Kampala) via AllAfrica.com  

25 August, 2014 - The World Bank is featuring Rwanda among the success stories in 

implementing the Adolescent Girls Initiative (AGI) which ensures equal opportunities for girls and 

women and tackles gender-based discrimination. 

The multi-donor trust fund administered by the World Bank Group is designed to unleash women's 

productive capacity and tackle poverty. 

Its donors include the governments of Sweden, Denmark, Norway, Australia, the United Kingdom, 

and the Nike Foundation. 

A report on the World Bank Group website describes how the Rwanda Adolescent Girls Initiative 

(AGI) was launched as a pilot program in 2012 to boost job skills and incomes among 

disadvantaged adolescent girls and young women, aged 15-24, in two urban and two rural 

districts of Rwanda. 

It was noted that the country's large youth cohort--some 19% of the population is aged 15-24--

faces major obstacles in entering the work force. 

Adolescent girls also face the added burdens of widespread early childbearing, high fertility, and 

gender-based violence. They are also less likely than their male peers to complete secondary 

education, limiting their opportunities and ability to work their way out of poverty. 

Under AGI, young women get six months of skills training in areas such as food processing, 

culinary arts, arts and crafts, and agri-business--complemented by life skills courses, social 

support, and mentoring. Participants also receive support to form cooperatives and connect with 
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the private sector, including exporters: One public-private partnership is helping participants break 

into high-end US and Japanese markets. 

According to the report, three cohorts of young women--2,007 in all--will have completed training 

in September 2014. While the project is still in the pilot stage, anecdotal evidence suggests it is 

having a positive impact on the lives of participants. 

The report says 23 girls who studied food processing at the Gaculiro Training Center in Kigali 

have been placed in two-month internships with local industries. 

Graduates from the first cohort have formed 60 cooperatives, typically comprising 18-20 

members, and several businesses. Several cooperatives have ventured into non-traditional 

farming such as mushrooms and beekeeping. In Bushoki, a rural village north of the capital, 22 

girls have established a restaurant that is quickly becoming popular in the area. 

Life skills, including social and behavioral skills, which enable trainees to deal effectively with the 

demands of everyday life, are an important part of the Rwanda AGI. 

In addition, through a partnership with Girl Hub Rwanda, participants are provided with a 

designated space that is safe and supportive, aimed at helping girls make healthy choices. 

"I thought my pain and sadness were mine alone but when I came to this program, I realised that 

there are many girls in similar situations," said Chantal Uwamariya, 20, an AGI participant forced 

to leave school in 2008 when her mother could no longer afford tuition. 

"We have been trained how to live with other people and how to handle difficult situations. This... 

keeps me going." 

Maria Nyiraminani, 20 and the youngest of eight children, had to leave school to help her mother 

at home after her father died in 2009. With AGI training, she said, "Now I am sure I can get a job 

and help my mother... I hope one day I will be able to help young girls in poor settings." 

The Government of Rwanda plans to maintain designated training centres for young women after 

the AGI pilot ends later this year, while similar AGI programs appear to have impact in other 

countries. 

In Liberia, participants in a similar program, Economic Empowerment of Adolescent Girls and 

Young Women, reported a 47 percent increase in employment and 80% jump in average weekly 

earnings compared with a control group. 

In Nepal, the Adolescent Girls Employment Initiative is helping young women find jobs in lucrative, 

non-traditional fields for women such as gadget repair and aluminium working. 



Disclaimer:  

This media monitoring is sent to you only for your information. The inclusion of the attached news items is not an endorsement of the Office of the Special Envoy of 

the Secretary-General for the Great Lakes Region in Africa or that of the United Nations Organization. Further use or distribution of this media monitoring must be 

guided by this principle. 

 

7 United Nations Office in Nairobi – P.O. Box 48246, Nairobi, KENYA 
Email: tourep@un.org – Intermission: 197 6324 – Mobile: +254 715 703 417 

 

Rwanda has made major strides over the last decade in boosting growth, reducing poverty, and 

tackling gender inequality. From 2001-2012, its real GDP growth averaged 8.1% while the poverty 

rate fell from 59% in 2001 to 45% in 2011. It also has the highest number of female 

parliamentarians in the world, with 63.8% of seats in the lower house occupied by women. 

But numerous challenges remain, particularly for young women in this youthful, densely populated 

country in Africa's Great Lakes region. AGI was launched in 2008. 

 

Rwanda: No Rwandans among Lake Rweru Floating Bodies – Police 

Source: The New Times (Rwanda) via AllAfrica.com 

26 August, 2014 - Rwanda National Police has refuted claims that bodies recently seen floating 

in a lake in Burundi's Muyinga Province were Rwandan citizens. 

Several dead bodies were recently recovered in Lake Rweru on the side of Burundi by fishermen 

in the neighbouring country. 

"We can confirm that there are no missing Rwandans among the bodies," the Commissioner for 

Criminal Investigation Department", ACP Theos Badege, said in a statement. 

The mayors of Ngoma and Kirehe districts have also confirmed that no citizens in their area have 

been reported missing, the statement said. 

"Through the usual good working relations with his Burundian counterpart, the Regional Police 

Commander-Eastern Province crossed to Burundi to continue investigation and inform his 

counterparts that there is no case of missing people on the Rwandan side," ACP Badege added. 

 

Grands Lacs : des corps dans une rivière 

Source : BBC Afrique 

26 août 2014 - Des dizaines de cadavres ont été aperçus flottant dans un lac situé entre le 

Burundi et le Rwanda près de la frontière avec la Tanzanie. 

Les autorités de la province burundaise où les corps ont été vus indiquent que les victimes ne 

sont pas des citoyens burundais. 
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Mais la Police Nationale du Rwanda a également réfuté les allégations selon lesquelles les corps 

proviendraient du Rwanda. 

La population locale, près du lac Rweru, y compris les pêcheurs, disent qu'ils ont commencé à 

voir les cadavres il y a quelques semaines. 

La première victime aurait été jetée dans le lac en juillet et selon certains habitants de la localité, 

au moins 50 corps ont été répertoriés. 

Cinq corps ont été vus, dimanche et lundi. 

Un responsable burundais qui fait le tour du lac lundi, a déclaré à la BBC qu'il avait lui-même vu 

des corps enveloppés dans deux sacs. 

Le fonctionnaire, Jean Berchmans Mpabansi, a déclaré qu'il n'a pas pu se rendre dans un autre 

endroit où plusieurs corps ont été signalés. 

Il a déclaré que les victimes n'étaient pas des citoyens burundais parce qu'ils avaient été charriés 

par la rivière Akagera qui coule du Rwanda. 

Des représentants de la police rwandaise qui ont visité le lac avec le responsable burundais ont 

indiqué que personne n’a été porté disparu sur le territoire rwandais. 

Les corps sont souvent découverts à un stade avancé de décomposition, ce qui fait craindre des 

maladies. 

La population locale est fortement tributaire du lac pour ses besoins en eau dans la province 

semi-aride de Muyinga située dans le nord-est du Burundi. 

 

Rwanda bans travel from Ebola-hit countries 

Source: The Daily Times (Rwanda) 

Kigali, 26 August, 2014 - Rwanda has announced restrictions on travel from Ebola-hit West 

African countries, the ministry of health said in a statement on Monday.  

The move follows confirmed cases of Ebola in the neighboring DR Congo, and the escalating 

spread of the Ebola virus in West Africa.  

The Ministry of Health strongly recommends that all passengers coming from the Republics of 

Guinea-Conakry, Liberia and Sierra Leone or anyone who has travelled to those countries within 

the last 22 days be stopped from boarding flights to Rwanda or to enter Rwanda by any means 
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of transport. An exception is only provided for passengers with special authorization signed by 

the Minister of Health of the Republic of Rwanda,” the ministry said in a statement.  

Any passenger with a fever of 37.5 degrees Celsius and above will not be allowed to enter 

Rwanda. Rwanda returning passengers will be requested to stay at an isolation facility at the 

border posts for further medical checks and consistent follow up by health professionals 

accredited by the Ministry of Health, up to clearance as per the Ministry of Health Protocol,” the 

statement said.  

The Ministry of Health reassured said surveillance has been strengthened within the community 

and at all points of entry including all border posts in the country as well as airports. “Referral 

hospitals, district hospitals and other health facilities are well equipped and staff have been trained 

to handle any cases,” it said.  

Over the weekend, DR Congo government confirmed two Ebola cases, the first outside West 

Africa since the outbreak.  

The UN condemns travel bans on affected areas, but several countries including the Ivory Coast, 

Gabon, Senegal, Cameroon and South Africa have ordered travel bans to the affected countries. 

 

Rwanda: 56 Per Cent of Rwandans Yet to Understand Integration – Survey 

Source: The New Times (Rwanda) via AllAfrica.com 

By Eric Kabeera 

25 August, 2014 - Fifty-six per cent of Rwandans are yet to understand the significance of 

regional integration process, preliminary findings of a survey by the Ministry of East African 

Community Affairs (MINEAC) show. 

The survey, "Impact assessment of MINEAC implemented communication activities," was done 

to establish levels of awareness of integration in the country. The survey, conducted in May-

August, comes after two years of implementation of the ministry's communication strategy. 

The report indicates that 44 per cent of Rwandans know the benefits of regional integration to the 

country and its impact on economic development. 

This was revealed during a two-day training on integration organised by the ministry to further 

collaboration with the media to report integration issues and enable Rwandans maximise the 

benefits. Learn more>> 

http://allafrica.com/stories/201408261079.html
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Seventeen killed in CAR clashes 

Source: Reuters 

Bangui, 26 August 2014 - Seventeen people have been killed in fighting between Seleka rebels 

in the north of Central African Republic, the military spokesman for the rebels said on Tuesday.  

Three people were also wounded in the clashes that started on Monday in the rebel stronghold 

of Bambari, Captain Ahamat Najat said. He did not give a reason for the feuding.  

The former French colony has been gripped by violence since Seleka, a coalition of mostly Muslim 

rebels and some fighters from neighbouring Chad and Sudan, seized power in March 2013.  

Their rule was marked by abuses that prompted a backlash from Christian militia. Violence 

continued after the resignation of Seleka leader Michel Djotodia from the presidency in January.  

Most Muslims have fled the south of the country in the face of violence, creating a de facto 

partition. Some members of the Seleka leadership have pushed for this to be formalised.  

Roughly 2 000 French and 6 000 African Union peacekeepers have been deployed to Central 

African Republic, but they have struggled to help the weak transitional government stamp its 

authority on the country. 

 

Centrafrique: l'autre défi qui attend Catherine Samba Pandza 
 

Par Autre medias via JournaldeBangui.com 

25 août 2014 - Il est impérieux que les dirigeants centrafricains, qui se reconnaissent dans les 

groupes armés en état de belligérance permanente sachent où se trouve la priorité dans le 

moment présent 

La présidente de transition centrafricaine est une femme chanceuse : en douceur, elle a succédé 

à Michel Djotodia qui, soit dit en passant, était arrivé à Bangui les armes à la main, un certain 24 

mars 2013. En douceur, elle vient d'obtenir le départ de son Premier ministre, André Nzapayéké, 

que le consensus trouvé suite à l'éviction de Djotodia, avait choisi pour l'épauler dans sa lourde 

tâche de sortir la Centrafrique du cycle des violences. Que lui manque-t-il maintenant pour réussir 

sa mission après la nomination d'un nouveau Premier ministre et d'un nouveau gouvernement ? 

« Après avoir franchi des obstacles difficiles, l'un des plus grands défis de la présidente 

Catherine Samba Pandza est de trouver de quoi ne pas faire perdre l'espoir à ses 

compatriotes. » 

Pour ceux qui nourrissaient quelques inquiétudes compréhensibles au terme des difficiles 

pourparlers de Brazzaville entre les frères ennemis centrafricains, les pans entiers de ces doutes 
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sont peut-être en train de tomber un à un. Le premier est assurément cette démarche tenue 

secrète de la démission de Nzapayéké, dans le cadre de l'application de l'accord de paix signé 

dans la capitale congolaise. Le second est la désignation à ce poste d'un homme signalé comme 

appartenant à la mouvance musulmane, le tout étant de favoriser la réconciliation au moyen du 

partage équitable du pouvoir dans ce pays où la fracture chrétiens-musulmans tend à devenir 

déterminante. 

Une chance en appelant une autre, Catherine Samba Pandza qui souhaitait, dès sa prise de 

fonction, le 20 janvier, le déploiement des casques bleus de l'Onu serait sans doute comblée par 

l'arrivée, le 15 septembre, des 12 000 hommes constituant la Minusca (mission 

multidimensionnelle intégrée de stabilisation des Nations unies en République centrafricaine). 

Ces effectifs en hausse, dotés de beaucoup plus de moyens, pourraient aider à stabiliser la 

situation, l'objectif à terme étant de permettre à ce pays d'organiser des élections générales à la 

fin de la transition prévue l'année prochaine. 

L'expérience montre, néanmoins, que les forces onusiennes, ou les forces de maintien de la paix 

tout court, n'ont jamais remplacé le consensus intérieur autour duquel les citoyens d'un pays 

confronté à une guerre civile peuvent envisager l'avenir de leur nation. Cela s'est vu tout près de 

la Centrafrique, en République démocratique du Congo notamment où, de 1999 à ce jour, soit 15 

ans de présence des casques bleus, tous les problèmes de stabilisation ne sont pas résolus dans 

les zones de conflits. Il est donc impérieux que les dirigeants centrafricains, qui se reconnaissent 

dans les groupes armés en état de belligérance permanente sachent où se trouve la priorité dans 

le moment présent. 

Souhaiteraient-ils, pour les cinq, dix ans à venir, que la Centrafrique demeure ce pays à la main 

tendue même pour assurer la protection de ses propres enfants ? Que leur pays devienne le point 

de ralliement des forces internationales, dont on sait que certains éléments qui les composent 

n'ont pas toujours un comportement exemplaire ? Voudraient-ils pour la prochaine décennie 

continuer à croire qu'entre eux, fils et filles du même pays, la réconciliation est impossible et que 

la vie ne serait viable que quand stationneront près de leurs maisons des hommes lourdement 

armés et lourdement vêtus venus d'ailleurs ? Sans doute, non ! 

Après avoir franchi des obstacles difficiles décrits plus haut, l'un des plus grands défis de la 

présidente Catherine Samba Pandza est de trouver de quoi ne pas faire perdre l'espoir à ses 

compatriotes. Si les forces internationales peuvent être un atout majeur dans cette quête de 

stabilité, la caution des acteurs centrafricains au schéma de réconciliation dessiné à Brazzaville 

est indispensable. 
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Visite d’émissaire de Catherine Samba-Panza à Cotonou : le jeu clair-sombre de 

Michel Djotodia 
 

Source : La Nouvelle Tribune 

Par Olivier Ribouis 

26 août 2014 - Exilé au Bénin depuis sa démission forcée de la tête de la Centrafrique en janvier, 

le président Michel Djotodia depuis Cotonou, est visiblement encore impliqué dans la crise qui 

complique la transition politique dans son pays. Le chef de l’ex-rébellion  de la Séléka a reçu le 

week-end dernier, Clément-Anicet Guiama Massogo, le porte-parole de la présidente  de la 

transition centrafricaine Catherine Samba Panza. 

Michel Djotodia, l’exilé président centrafricain, chef de l’ex-rébellion de la Séléka qui a conduit la 

Centrafrique dans le chaos n’a pas encore dit son dernier mot. Mieux, les faits ne laissent pas 

penser le contraire. Le week-end dernier, c’est dans son bureau à Cotonou, qu’il a reçu Clément-

Anicet Guiama Massogo, le porte-parole de la présidente  de la transition centrafricaine Catherine 

Samba Panza. « Madame la présidente de la République a transmis comme message à 

l’ancien président Djotodia qu’elle n’avait rien contre lui et qu’elle souhaitait qu’il l’aide à 

bien conduire la transition parce qu’aujourd’hui, après l’accord de cessation des hostilités 

signé à Brazzaville, celle-ci doit prendre un nouvel élan » a expliqué sur Rfi, l’émissaire 

Guiama Massogo. L’homme qui avait pris le pouvoir par les armes en mars 2013 avant de laisser 

son pays à feu et à sang pour revenir au Bénin d’où il était parti, se présente comme 

incontournable dans la résolution de la crise.  Et c’est à juste titre. « Un seul constat doit être fait 

et il est amer : la RCA (République centrafricaine) subit au plus profond d'elle-même les 

agissements de ses propres fils plongeant leur pays dans une guerre qui compromet 

dangereusement son avenir » avait-il signalé peu avant son départ pour le sommet de la 

Communauté économique des États d'Afrique centrale (CEEAC) qui a scellé sa démission au 

Tchad.  

Le jeu flou de Djotodia 

L’ex Président Centrafricain n’était pas parti du pouvoir de son plein gré. Il s’était plié au diktat de 

ses homologues de la CEEAC dont l’omnipotent Idriss Deby du Tchad. Son départ avait-on agité, 

permettrait le retour de la paix. Mais erreur, le pays est allé de mal en pis. Cette situation quoi 

qu’il dise, l’arrange. 
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Soudan du Sud : l'ONU appelle à la formation d'un gouvernement d'union 
 

Source : ONU 

26 août 2014 - Le Secrétaire général des Nations Unies, Ban Ki-moon, s'est félicité de la tenue 

lundi d'un Sommet des chefs d'Etats de l'Autorité intergouvernementale pour le développement 

(IGAD) sur le Soudan du Sud et a exhorté les rivaux sud-soudanais à former un gouvernement 

d'unité nationale. 

L'IGAD est un groupement régional associant sept pays est-africains : Djibouti, Erythrée, Ethiopie, 

Kenya, Somalie, Soudan et Ouganda. Depuis mi-décembre 2013, le Soudan du Sud est secoué 

par un conflit opposant le Président Salva Kiir et son ancien Vice-Président Riek Machar. 

« Le Secrétaire général prend note de la signature de la matrice de mise en œuvre de l'Accord 

de cessation des hostilités du 23 janvier 2014 par le gouvernement du Soudan du Sud et l'Armée 

populaire de libération du Soudan dans l'opposition (SPLM-AiO) », a déclaré le porte-parole de 

Ban Ki-moon dans un communiqué de presse publié lundi soir. 

« Il appelle les deux parties à mettre en œuvre immédiatement l'accord et à respecter leur 

engagement à établir un gouvernement d'unité nationale chargé de la transition », a-t-il ajouté. « 

Le Secrétaire général félicite les chefs d'Etats de l'IGAD et leurs Envoyés spéciaux pour leurs 

efforts inlassables en vue de trouver une solution pacifique à la crise au Soudan du Sud et réitère 

le plein appui des Nations Unies à ce processus. » 

Par ailleurs, un hélicoptère MI-8 de la Mission des Nations Unies au Soudan du Sud (MINUSS) 

s'est écrasé mardi près de Bentiu, dans l'Etat d'Unity, tuant trois membres d'équipage, a indiqué 

la Mission dans un communiqué de presse. 

Un membre d'équipage a survécu. Tous les membres d’équipage étaient russes. 

« L'hélicoptère, qui effectuait un vol cargo de routine entre Wau, dans l'Etat de Bahr El Ghazal 

occidental, et Bentiu, a perdu le contact avec la MINUSS vers 14h28 heure locale », a précisé la 

Mission. 

« Je souhaite présenter mes condoléances les plus sincères aux familles des personnes 

décédées et un prompt rétablissement au membre d'équipage blessé », a dit le chef par intérim 

de la MINUSS, Toby Lanzer. La Mission a ouvert une enquête pour déterminer les causes de 

l'accident. 

 

 

Ban welcomes signing of blueprint to implement South Sudan ceasefire 
 

26 August 2014 - United Nations Secretary-General Ban Ki-moon has welcomed the signing by 

the South Sudanese Government and the opposition of a plan to implement a seventh-month-old 

ceasefire deal between the two sides. 

http://www.un.org/sg/
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“The Secretary-General welcomes the holding today of the Inter-Governmental Authority on 

Development (IGAD) Heads of State Summit on South Sudan,” said a statement attributed to the 

spokesperson for Mr. Ban. 

While praising the tireless efforts from IGAD Heads of States and their Special Envoys for a 

peaceful resolution to the South Sudan crisis, Mr. Ban also reiterated in the statement the full 

support of the United Nations to this peace process. 

Moreover, Mr. Ban urged both parties to immediately implement the agreement and uphold their 

commitment to establishing a Transitional Government of National Unity. 

The signing of the 23 January 2014 Cessation of Hostilities Agreement implementation matrix by 

the Government of South Sudan and the Sudan People’s Liberation Army in Opposition 

(SPLM/AiO) took place on 25 August, during IGAD Summit in Addis Ababa, which chaired by 

Ethiopian Prime Minister Hailemarriam Dessaleg. 

According to the final communiqué from IGAD, the summit endorsed the Protocol on agreed 

principles on transitional arrangements towards resolution of the crisis in South Sudan, which will 

lead to a new negotiated political dispensation in South Sudan and calls on the SPLM/A-10 to 

sign the Protocol. 

Political in-fighting between President Salva Kiir and his former deputy, Riek Machar, started in 

mid-December 2013 and has since turned into a full-fledged conflict that also sent nearly 100,000 

civilians fleeing to UNMISS bases around the country. Overall, the crisis has uprooted some 1.5 

million people and placed more than 7 million at risk of hunger and disease. South Sudan has 

also experienced several bouts of violence in recent weeks. 

 

South Sudan: three dead in UN-contracted helicopter crash near Bentiu 
 

26 August 2014 - The United Nations mission in South Sudan has confirmed that three crew 

members died and another was injured when one of its helicopters crashed today near Bentiu, 

Unity state. 

“I wish to convey my heartfelt condolences to the families of the deceased and wish a full and 

speedy recovery to the injured crew member,” Toby Lanzer, officer-in-charge of the UN Mission 

in South Sudan (UNMISS), said in a press release.  

The UN-contracted MI-8 helicopter, which was on a routine cargo flight from Wau in Western Bahr 

El Ghazal state to Bentiu, lost contact with the UN Mission at 14:28 local time and crashed about 

10 km south of Bentiu in Unity state. 

The Mission is now conducting an investigation on the cause of the crash. 

 

http://www.un.org/sg/statements/index.asp?nid=7941
http://www.un.org/en/peacekeeping/missions/unmiss/
http://unmiss.unmissions.org/Default.aspx?tabid=3465&ctl=Details&mid=6047&ItemID=5040620&language=en-US

